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statut d’observateur auprès de la Commission Africaine des Droits de l’Homme et des Peuples 

et a le statut consultatif spécial auprès de l’ECOSOC. » 

Bulletin hebdomadaire « ITEKA N’IJAMBO » n°69 de la Ligue Burundaise des Droits de 

l’Homme « ITEKA » 

Semaine du 24 au 30 juillet 2017 

   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

En mémoire de Madame Marie Claudette Kwizera, trésorière de la Ligue Iteka, portée 

disparue depuis le 10 décembre 2015. De décembre 2015 au 30 juillet 2017, au moins 439 

cas de disparitions forcées sont parvenus à la Ligue Iteka. 
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SIGLES ET ABREVIATIONS 

CDS : Centre de Santé  

CNDD-FDD: Conseil National pour la Défense de la Démocratie-Front pour la Défense de la 

Démocratie 

CONAPES : Conseil National du Personnel de l’Enseignement Secondaire 

ECOFO : Ecole Fondamentale  

FAB : Forcées Armées Burundaises 

FNL : Front National de Libération 

FRODEBU : Front pour la Démocratie au Burundi 

MJP : Mouvement des Jeunes Patriotes 

MSD : Mouvement pour la Solidarité et la Démocratie 

PJ : Police Judiciaire 

SNR: Service National de Renseignement 

VBG : Violence Basée sur le genre 

VOA : Voice Of America 
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0. INTRODUCTION 

Au cours de la période couverte par ce numéro, des allégations de violations et des violations 

des droits de l’Homme ont été enregistrées : au moins 7 personnes tuées dont 2 cadavres,1 

portée disparue,  4 torturées, 15 arrêtées arbitrairement et 2 victime de VBG. 

Des jeunes Imbonerakure affiliés au parti CNDD-FDD au pouvoir, des agents du SNR, des 

policiers et des militaires sont pointés du doigt comme étant les auteurs de la plupart de ces 

violations des droits humains. 

Ce bulletin relève des cas d’assassinats, d’enlèvements, de tortures et d’arrestations arbitraires 

dont sont victimes des présumés opposants du 3
ème

 mandat du Président Pierre Nkurunziza. 

Les membres des partis de l’opposition en l’occurrence ceux du FNL aile d’Agathon Rwasa, 

du MSD et ceux du SAHWANYA FRODEBU sont aussi signalés dans ce bulletin. 

Le bulletin s’insurge également contre des actes d’intimidation, faits et commis par les jeunes 

Imbonerakure ainsi que des entrainements paramilitaires.  

Le phénomène de viol est aussi signalé dans ce bulletin ainsi que celui de la justice populaire. 

Ce bulletin émet des recommandations qui sont dirigées à l’endroit du gouvernement pour le 

changement de la situation précaire des droits de l’Homme dans le pays. 

I.DES ALLEGATIONS DE VIOLATIONS ET DES VIOLATIONS DES DROITS DE 

L’HOMME 

I.1.DES ALLEGATIONS DE VIOLATIONS DU DROIT A LA VIE 

I.1.1.DES PERSONNES TUEES PAR DES IMBONERAKURE  

Une personne tuée en commune Muhanga, province Kayanza 

En date du 23 juillet 2017, le prénommé Gabriel de la colline Gashibuka, commune Muhanga, 

province Kayanza, a été battu à mort par des Imbonerakure Ndayisenga et Salvator sur la 

colline Rushenza, commune Muhanga, province Kayanza. Ils l’accusaient de ne pas avoir payé 

une limonade qu’il avait bue dans un bar de Salvator. Les autres Imbonerakure non identifiés 

ont pris fuite. 

Une personne tuée en commune Gisagara, province Cankuzo 

En date du 30 juillet 2017, le nommé Amani, petit fils de Buryindeke de la colline Gitanga, 

zone et commune Gisagara a été tué à coups de bâtons par des jeunes Imbonerakure sur ordre 

du conseiller technique chargé des affaires administratives et sociales du nom de Déogratias 

Wasiwasi. La victime a été accusée de vol dans un ménage de la localité. Selon des sources sur 
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place, Amani a essayé de s’échapper en courant mais il est tombé dans un trou où on l'a achevé 

en présence du conseiller de l'administrateur communal de Gisagara.  

I.1.2. DES PERSONNES TUEES PAR DES GENS NON IDENTIFIES 

Une personne tuée en commune Murwi, province Cibitoke 

Dans la nuit du 24 juillet 2017, Vianney Niganza,  âgé de 30 ans, a été tué égorgé par des 

hommes non identifiés sur la colline Mahande, commune Murwi, province Cibitoke. Selon nos 

sources, Vianney Niganza.  

Une personne tuée en commune Kayokwe, province Mwaro 

En date du 30 juillet 2017, Claver Ndarusigire de la colline Nyakibari, zone Muyebe, commune 

Kayokwe, province Mwaro a été poignardé vers 10 heures par des gens non identifiés. Selon 

des sources sur place, il venait du cabaret sur cette même colline chez le prénommé Banci.  La 

victime a été évacuée vers l’hôpital Kibumbu mais elle est morte en cours de route. 

I.1.3. DES CADAVRES RETROUVES DANS LA RIVIERE ET /OU DANS LA BROUSSE 

Un corps sans vie retrouvé en commune Buganda, province Cibitoke 

En date du 28 juillet 2017, un cadavre d’Immaculée Ngendakumana a été retrouvé au bord de 

la rivière Kaburantwa, commune Buganda, province Cibitoke. Selon nos sources, la victime 

s’était rendue dans le champ. 

Un cadavre retrouvé en commune Butaganzwa, province Kayanza 

En date du 19 juillet 2017, vers 15 heures un cadavre d’un homme non identifié a été retrouvé 

sur la colline Kiryama, commune Butaganzwa, province Kayanza. Il présentait des blessures au 

niveau de la tête et était déshabillé. 

I.1.4. DES PERSONNES TUEES SUITE A UNE JUSTICE POPULAIRE ET/OU 

REGLEMENTS DE COMPTE 

Une personne tuée en province Cankuzo 

 En date du 23 juillet 2017, un vieil homme du nom de Jean Masato de la colline Buyongwe, 

zone Mugera, commune Mishiha, province Cankuzo a été tué à son domicile. Selon des 

sources sur place, il a été tué par son fils suite aux conflits fonciers. Trois personnes dont son 

fils ont été arrêtées et détenues au cachot du commissariat de Cankuzo pour enquête.  
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I.2. DES PERSONNES ENLEVEES PUIS PORTEES DISPARUES  

Une personne portée disparue en commune Nyabikere, province Karusi 

L’information parvenue à notre rédaction en date du 23 juillet 2017 indique que sur la colline 

et zone Maramvya, commune Nyabikere, province Karusi, un homme du nom de Ngarukiyinka 

est porté disparu depuis le 21 juillet 2017. Selon des sources de sa famille aucune nouvelle de 

lui.  

 

I.3. DES PERSONNES TORTUREES PAR DES IMBONERAKURE, DES AGENTS DU 

SNR ET DES POLICIERS  

Deux personnes arrêtées et torturées en commune Mukaza et Ntahangwa, Mairie de 

Bujumbura 

En date du 25 juillet 2017, vers 15 heures, Idi Bizimana prénommé Thierry, habitant la 3
ème

 

avenue du quartier Mutakura, zone urbaine de Cibitoke, commune Ntahangwa, Mairie de 

Bujumbura a été arrêté par des policiers et des agents du SNR sous l’ordre de Joseph Mathias 

Niyonzima alias Kazungu, à bord d’un pick-up. Des sources sur place indiquent que dans ce 

pick-up se trouvait un jeune du nom de Gilbert Ngendakuriyo arrêté au quartier Jabe, zone 

urbaine de Bwiza, commune Mukaza, Mairie de Bujumbura. Des sources de leurs familles 

disent qu’ils ont été torturés avant d’être embarqués. Des sources policières précisent qu’ils 

sont détenus dans l’un des cachots du SNR. 

Une personne arrêtée et torturée en commune Rango, province Kayanza 

En date du 23 juillet 2017, sur la colline Kiramahira, commune Rango, province Kayanza, 

Nestolla Nzeyimana a été arrêtée par des Imbonerakure de cette colline. Ces derniers l’ont 

battu parce qu’elle avait osé dénoncer, lors d’une réunion, les pratiques de corruption au sein 

des dirigeants de la colline.  

Une personne torturée en commune Bugenyuzi, province Karusi 

En date du 24 juillet 2017, sur la colline Muyange, zone et commune Bugenyuzi, province 

Karusi, le nommé Muhayimana a été tabassé, brûlé aux bras à l’aide des sachets par des 

Imbonerakure de la localité accompagnés du chef de colline adjoint surnommé Sunzuguru. 

Suite au manque de moyens pour se rendre au CDS il est alité à la maison. 

I.4. DES PERSONNES ARRETEES PAR DES IMBONERAKURE, DES AGENTS DU 

SNR ET DES POLICIERS  

Une personne arrêtée en commune et province Rumonge 

En date du 25 juillet 2017, Balthazar Barutwanayo alias Sogo, enseignant à l’ECOFO Gatwe et 

membre du FNL aile d’Agathon Rwasa a été arrêté par Louis Kamwenubusa, chef de zone 

Kizuka en commune et province Rumonge. Accusé d’outrage au chef de l’Etat, il  a été conduit 
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au cachot de la zone Buruhukiro. L’information qui nous est parvenue indique Balthazar a été 

liberé vers 21 heures après paiement d’une rançon de 250 000 fbu au  Chef de zone Kizuka 

Trois personnes arrêtées en commune Gihanga, province Bubanza 

En date du 27 juillet 2017, dans la matinée, en zone Buringa, commune Gihanga, province 

Bubanza, deux membres du parti FNL aile d’Agathon Rwasa Gérard Nsabimana, Théodore 

Nsegiyumva et un membre du parti MSD du nom d’Aimable Nibaruta ont été arrêtés par des 

policiers. Des proches de leurs familles disent ne pas savoir le motif de leur interpellation une 

semaine après leur acquittement par le tribunal de grande instance de Bubanza. Ils avaient été 

relâchés le 20 juillet 2017 après une année de détention à la prison centrale de Bubanza. La 

police les accusait de détention du matériel militaire en l’occurrence des motolora. Des 

accusations que le tribunal n’a pas jugées fondé avant de procéder à leur libération. Des 

sources sur place disent que leur mise en liberté n’aurait pas plu aux autorités de la province 

Bubanza qui seraient derrière leur nouvelle arrestation. Des sources policières font savoir que 

la décision en rapport avec leur relâchement serait entachée de beaucoup d’irrégularités d’où 

elles ont été interpellées de nouveau. Les familles de ces personnes se disent très étonnées de 

l’ingérence des autorités provinciales dans les affaires judicaires. Elles indiquent que ces 

personnes ont été arrêtées sans mandat. Personne de leur famille n’a été informé ni du motif ni 

du lieu de leur détention. Elles affirment que c’est à bord d’un véhicule du Gouverneur de la 

province Bubanza Tharcisse Niyongabo que les trois personnes ont été embarquées vers une 

destination inconnue.  

Une personne arrêtée en commune Muhanga, province Kayanza 

En date du 15 juillet 2017, en commune Muhanga, province Kayanza, un certain Niriho 

enseignant au Rwanda et natif de cette commune a été arrêté par des Imbonerakure et emmené 

à la police alors qu’il se trouvait dans une fête. Ils l’accusaient d’amener du Rwanda des frais 

de déplacement des jeunes qui veulent se rendre au Rwanda pour être enrôlé dans la rébellion. 

Les agents du SNR sont venus le prendre le lendemain, le 16 juillet 2017 et l’ont emmené vers 

une destination inconnue. L’information qui est parvenue indique qu’il a été relâché par la 

suite. 

Une personne arrêtée en commune Rango, province Kayanza 

Une information parvenue à la Ligue Iteka en date du 23 juillet 2017 indique qu’en date du 16 

juillet 2017, en commune Rango, province Kayanza Floris Bigirimana, membre du FNL aile 

d’Agathon Rwasa a été arrêté par des Imbonerakure et emmené sur une position de police alors 

qu’il revenait d’une fête. Ils l’accusaient de venir d’une réunion clandestine. 
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Une personne arrêtée en commune Rango, province Kayanza 

En date du 25 juillet 2017, sur la colline Nyabibuye, commune Rango, province Kayanza, deux 

Imbonerakure en compagnie de policiers en tenues civiles ont arrêté Félicien Nindorera, 

membre du parti MSD. Ils l’ont accusé d’avoir participé aux manifestations contre le 3
ème

 

mandat du Président Pierre Nkurunziza. Ce dernier revenait du Rwanda. Il a été conduit au 

cachot de ladite commune. 

Trois personnes arrêtées en commune et province Ngozi 

En date du 25 juillet 2017, trois membres du parti FNL aile d’Agathon Rwasa Charles 

Bizimana, président du MJP, Jérémie Ndoriyobija, membre du comité du MJP et Christian 

Citegetse, ont été arrêtés au chef-lieu de la province Ngozi par le commissaire. Ils ont été 

conduits au cachot de la PJ Ngozi. Le motif de leur arrestation n'a pas été connu.            

Une personne arrêtée en commune Nyanza-Lac, province Makamba 

En date du 28 juillet 2017, Léonidas Niyukuri, membre du parti SAHWANYA FRODEBU a 

été arrêté sur la colline Kabondo, commune Nyanza-Lac, province Makamba alors qu'il 

procédait au remplacement du drapeau de son parti à la permanence communale. Un 

Imbonerakure du nom de Juma a informé la police qui par après l'a arrêté. Il a été conduit au 

cachot de poste de police à Nyanza-Lac avant d’être relâché en date du 31 juillet 2017 après 

une interrogatoire. Des sources sur place indiquent que ce militant du FRODEBU Léonidas 

Niyukuri a été accusé d’avoir hissé  le drapeau du parti SAHWANYA FRODEBU alors qu'il y 

avait passage de hautes personnalités.              

II. DES CAS DE VIOLENCE BASEES SUR LE GENRE 

Une fillette violée en commune et province Bubanza 

En date du 28 juillet 2017, vers 10 heures, B.D, âgée de 3 ans et 11 mois a été violée par un 

garçon de 10 ans du nom de Kelly Vyizigiro sur la colline Giko, zone, commune et province 

Bubanza. Selon nos sources, les parents de la victime ont été conseillés par l’agent de santé 

communautaire de Bubanza de conduire l’enfant au centre Seruka pour des soins médicaux. 

Une fille violée en commune et province Muyinga 

L’information parvenue à la Ligue Iteka en date du 23 juillet 2017 indique qu’en date du  11 

juillet 2017, au quartier Mukoni de la commune et province Muyinga, une jeune fille du nom 

de C. a été sexuellement abusée deux fois de suite sous le toit conjugal par son tuteur du nom 

d’Emmanuel Nkezabahizi, enseignant à l'ECOFO Cumba. Selon une source sur place, la 

victime fréquente la 7
ème

 année à l'ECOFO Saint André. Le présumé violeur a présentement fui 

son domicile.  
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III. DES ACTES D’INTIMIDATION DES MEMBRES DU PARTI CNDD-FDD 

Deux personnes blessées et une autre arrêtée en zone urbaine de Kanyosha, Mairie de 

Bujumbura 

En date du 24 juillet 2017, vers 23 heures, le ménage de Tharcisse Bangirinama, membre du 

parti SAHWANYA FRODEBU a été attaqué par un groupe des Imbonerakure munis des 

machettes et des matraques en zone urbaine de Kanyosha, commune Muha, Mairie de 

Bujumbura. Alexis Habonimana et Jean Claude Nsengiyumva ont été blessés aux bras et à la 

tête lorsqu’ils tentaient de se défendre. Ces Imbonerakure étaient à la recherche de Chadrack 

Niyonkuru, frère de Jean Claude et Alexis. Ces deux jeunes blessés ont été évacués dans l’un 

des hôpitaux de Bujumbura tandis que Tharcisse Bigirimana a été arrêté et conduit à la prison 

centrale de Mpimba. Ce dernier est accusé d’avoir accompagné son fils au Rwanda et participé 

aux manifestations contre le 3
ème

 mandat du Président Pierre Nkurunziza. 

Une personne blessée en zone urbaine de Kanyosha, Mairie de Bujumbura 

Dans la nuit du 26 juillet 2017, vers 21 heures, un surnommé None, membre du FNL aile 

d’Agathon Rwasa a été retrouvé gisant sur le sol entrain de saigner au quartier Busoro, zone 

urbaine de Kanyosha, commune Muha, Mairie de Bujumbura. Des sources sur place indiquent 

que None a été blessée par des personnes vêtues de longs manteaux munis de machettes et des 

gourdins. Des jeunes Imbonerakura du quartier Busoro sont pointés du doigt par les habitants 

de la localité comme étant les auteurs de ces bavures. Les mêmes habitants ajoutent que ces 

Imbonerakure font des patrouilles nocturnes dans le but de voler ou violenter toute personne à 

leur passage. 

Intimidations par des policiers  en province Kirundo 

Une information  parvenue à la Ligue Iteka en date du 30 juillet 2017 indique que des passants 

sont torturés par des policiers  sur une  route du quartier Bushaza en province de Kirundo sur 

laquelle habite le président du parti CNDD-FDD au niveau provincial et le procureur. Selon 

des sources sur place, chaque soir, ces policiers qui gardent ces deux autorités  arrêtent et 

tabassent tous les passants en leurs disant qu’ils sont en train de les espionner pour revenir les 

attaquer avec des rebelles.  

En date du 5 juillet 2017, Niyongabo et Ndizeye, tous chauffeurs  ont été arrêtés et  traumatisés 

alors qu’ils venaient de faire rentrer leur collègue à Mutwenzi. La somme de 180 000 fbu a été 

volée par ces policiers en présence du président du parti CNDD-FDD. A chaque fois, la 

population entend des bruits des personnes arrêtés mais difficile a identifier car des gens ont 

peur de sortir de leur maison. 

Actes d’intimidation d’une autorité locale en province Cankuzo                     

En date du 22 juillet 2017, au stade de Cankuzo, après les travaux de développement 

communautaire, Christophe Nyamiye, chef de zone Cankuzo, a intimidé les gens qui n'ont pas 

participé à ces travaux, leur disant qu’il va en finir avec eux en ces termes : 
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« nukubakorerako ». Selon des sources sur place, la faible participation est due au fait que ces 

travaux communautaires sont confondus à ceux du parti CNDD-FDD au pouvoir. Tous les 

cadres de ce parti jusqu'aux jeunes Imbonerakure avaient organisé une ouverture de la 

permanence de ce parti sur la colline et zone Shinge, commune Kigamba, province Cankuzo 

avant de continuer leur trajet vers la colline Rujungu de la même zone frontalière avec la 

Tanzanie où ils ont fait une marche manifestation de soutien au président Pierre Nkurunziza 

pour avoir effectué une visite en Tanzanie en date du 20 juillet 2017. Selon  des sources sur 

place, des Imbonerakure de toutes les communes étaient présents sur  cette colline.  

Intimidation des Imbonerakure en province Cankuzo 

En date du 27 juillet 2017, un motard du nom d’Igiraneza, alias Kiwi, a été intimidé par un 

certain Anicet, président de la ligue des jeunes Imbonerakure au niveau provincial l'accusant de 

déplacer les ennemis du pays. Selon des sources sur place, ce motard a déplacé du chef- lieu de 

la province Cankuzo vers les communes, deux femmes journalistes de la VOA, à la recherche 

des informations.  

Des entrainements paramilitaires des imbonerakure en commune Mwakiro, province 

Muyinga 

Des entrainements paramilitaires des jeunes Imbonerakure sont organisés sur 3 collines de la 

zone et commune Mwakiro en province Muyinga. Ils sont encadrés par le chef de zone 

Mwakiro surnommé Kajisho, les habitants des environs disent craindre pour leur 

sécurité. Kimbwigwa, Muyange et Mutombwe sont les trois collines où se déroulent ces 

entraînements, selon des sources sur place. La population affirme qu’elle a commencé à 

constater la présence d’Imbonerakure dans le boisement domaniale d’eucalyptus en date du 26 

Juillet 2017 en pleine journée. Cela inquiète les habitants de la localité parce que le mois 

dernier, un homme a été tué dans les environs et 2 Imbonerakure ont été arrêtés. Aucune 

enquête n’a été diligentée. Les habitants des trois collines demandent l’arrêt de ces 

entraînements paramilitaires.  

Des entrainements paramilitaires en province Karusi 

En date du 27 juillet 2017, sur la colline Kiranda, zone et commune Bugenyuzi, province 

Karusi, une équipe d’Imbonerakure d’environs 50 jeunes ont été signalés en train de faire des 

exercices militaires sur cette colline. Selon des sources sur place, ces formations sont encadrées 

par un démobilisé du CNDD-FDD connu sous le nom de Faustin Manirakiza. Au cours de ces 

entrainements, ils scandaient les slogans injuriant les opposants du 3
ème

  mandat du Président 

Pierre Nkurunziza.  

IV. AUTRES FAITS RAPPORTES 

Une personne blessée en commune Muha, Mairie de Bujumbura 

Dans la nuit du 23 au 24 juillet 2017, Egide Niyonsaba alias Mutegetsi, représentant du 

syndicat CONAPES en province de Rumonge et enseignant au Lycée Iteba dans la ville de 

Rumonge a été blessé à coups de machette par des personnes non identifiées tout près de son 
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domicile en zone urbaine de Kanyosha, commune Muha, Mairie de Bujumbura. En date du 28 

juillet 2017, les enseignants membres du syndicat CONAPES ont tenu une assemblée générale 

et ont demandé des enquêtes pour qu’une lumière soit faite sur la tentative d’assassinat d’Egide 

Niyonsaba   

Tentative d’assassinat en province Kirundo 

Dans la nuit du 27 juillet 2017, un groupe non identifié a lancé une grenade chez Ruvugo, âgé 

de 45 ans, membre du parti CNDD-FDD  de la colline Kibonde, zone Gisenyi, province 

Kirundo. Selon des sources sur place, il a été accusé de sorcellerie. Les mêmes sources 

précisent que deux cohabitants, tous du nom de Butera, ont été emprisonnes pour des raisons 

d’enquêtes au cachot en commune Busoni, province Kirundo. 

Une grenade trouvée en commune et province Cankuzo                         

En date du 22 juillet 2017, sur la colline Karago, zone Minyare, commune et province 

Cankuzo, une grenade a été trouvée dans la brousse, selon Toyi Gabriel, responsable provincial 

de la commission nationale de lutte contre les armes à petit calibre. Cette information a été 

confirmée par le procureur Leonard Sindayigaya dans la réunion des chefs de services au 

cabinet du Gouverneur. 

Une personne blessée en commune Bukirasazi, province Gitega 

Dans la nuit du 29 juillet au 30 juillet 2017,vers 1 heure du matin, sur la colline Kibuye, 

commune Bukirasazi, province Gitega, une grenade a été lancée dans une famille d’un ex-

FAB, Gahungu Pascal alias Kirosi. Selon des informations sur place, il s’agissait d’un groupe 

de malfaiteurs. Lors de cette attaque, le chef de ménage a été blessé et a été admis à l’hôpital 

de Kibuye pour les premiers soins. Les mobiles de cette attaque ne sont pas encore connues et 

personne parmi ces malfaiteurs n’a été appréhendé. 
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V. CONCLUSION ET RECOMMANDATIONS 

Des violations des droits de l’Homme et allégations de violations, consécutives à la 

dégradation du contexte politique  depuis le début de la contestation du troisième mandat du 

Président Pierre Nkurunziza  continuent d’être enregistrées dans différents coins du pays.  

Des actes d’assassinats, de tortures, des arrestations arbitraires et illégales ciblées à l’endroit 

des membres des partis de l’opposition en l’occurrence ceux du FNL aile d’Agathon Rwasa, du 

MSD et ceux du SAHWANYA FRODEBU sont aussi signalés. 

Des actes d’intimidations commis par les jeunes Imbonerakure et des administratifs ainsi que 

des entrainements paramilitaires ont été relevés dans ce bulletin.  

Le règlement de compte est aussi une conséquence de l’impunité, la population choisit de se 

faire justice au lieu de recourir aux juridictions compétentes. 

Le phénomène de viol est aussi évoqué dans ce bulletin.  

Vu la situation continuellement grave des droits de l’homme au Burundi, la Ligue Iteka 

recommande au Gouvernement du Burundi ce qui suit: 

 

 De démanteler et désarmer la milice Imbonerakure qui sème la terreur dans les collines et 

les communes du pays et qui se sont substitués aux forces de défense et de sécurité ; 

 

 De faire respecter le code de procédure pénale pour des cas d’arrestations qui sont 

actuellement faites par des personnes qui n’en ont pas la compétence ; 

 

 De sanctionner des policiers, des jeunes de la ligue Imbonerakure et des agents de 

l’administration impliqués dans les violations des droits de l’homme et intimidation de la 

population ; 

 

 De protéger les victimes de VBG et de sanctionner les auteurs. 

 

 

 

 

 

 

 


